
DIMANCHE 6 AVRIL – 9H.  

ST MATTHIEU 14, 22-33  

22 Aussitôt Jésus obligea les disciples à monter dans la barque et à le précéder sur l’autre 

rive, pendant qu’il renverrait les foules. 

23 Quand il les eut renvoyées, il gravit la montagne, à l’écart, pour prier. Le soir venu, il était 

là, seul. 

24 La barque était déjà à une bonne distance de la terre, elle était battue par les vagues, car 

le vent était contraire. 

25 Vers la fin de la nuit, Jésus vint vers eux en marchant sur la mer. 

26 En le voyant marcher sur la mer, les disciples furent bouleversés. Ils dirent : « C’est un 

fantôme. » Pris de peur, ils se mirent à crier. 

27 Mais aussitôt Jésus leur parla : « Confiance ! c’est moi ; n’ayez plus peur ! » 

28 Pierre prit alors la parole : « Seigneur, si c’est bien toi, ordonne-moi de venir vers toi sur les 

eaux. » 

29 Jésus lui dit : « Viens ! » Pierre descendit de la barque et marcha sur les eaux pour aller 

vers Jésus. 

30 Mais, voyant la force du vent, il eut peur et, comme il commençait à enfoncer, il cria : 

« Seigneur, sauve-moi ! » 

31 Aussitôt, Jésus étendit la main, le saisit et lui dit : « Homme de peu de foi, pourquoi as-tu 

douté ? » 

32 Et quand ils furent montés dans la barque, le vent tomba. 

33 Alors ceux qui étaient dans la barque se prosternèrent devant lui, et ils lui dirent : 

« Vraiment, tu es le Fils de Dieu ! » 

 

2 CORINTHIENS 4,  6-14 

06 Car Dieu qui a dit : Du milieu des ténèbres brillera la lumière, a lui-même brillé dans nos 

cœurs pour faire resplendir la connaissance de sa gloire qui rayonne sur le visage du Christ. 

07 Mais ce trésor, nous le portons comme dans des vases d’argile ; ainsi, on voit bien que 

cette puissance extraordinaire appartient à Dieu et ne vient pas de nous. 

08 En toute circonstance, nous sommes dans la détresse, mais sans être angoissés ; nous 

sommes déconcertés, mais non désemparés ; 

09 nous sommes pourchassés, mais non pas abandonnés ; terrassés, mais non pas anéantis. 

10 Toujours nous portons, dans notre corps, la mort de Jésus, afin que la vie de Jésus, elle 

aussi, soit manifestée dans notre corps. 

11 En effet, nous, les vivants, nous sommes continuellement livrés à la mort à cause de Jésus, 

afin que la vie de Jésus, elle aussi, soit manifestée dans notre condition charnelle vouée à la 

mort. 

12 Ainsi la mort fait son œuvre en nous, et la vie en vous. 

13 L’Écriture dit : J’ai cru, c’est pourquoi j’ai parlé. Et nous aussi, qui avons le même esprit de 

foi, nous croyons, et c’est pourquoi nous parlons. 

14 Car, nous le savons, celui qui a ressuscité le Seigneur Jésus nous ressuscitera, nous aussi, 

avec Jésus, et il nous placera près de lui avec vous. 

 



PSAUME 138 (139) 

01 Tu me scrutes, Seigneur, et tu sais ! + 

02 Tu sais quand je m'assois, quand je me lève ; de très loin, tu pénètres mes pensées. 

03 Que je marche ou me repose, tu le vois, tous mes chemins te sont familiers. 

04 Avant qu'un mot ne parvienne à mes lèvres, déjà, Seigneur, tu le sais. 

05 Tu me devances et me poursuis, tu m'enserres, tu as mis la main sur moi. 

06 Savoir prodigieux qui me dépasse, hauteur que je ne puis atteindre ! 

07 Où donc aller, loin de ton souffle ? où m'enfuir, loin de ta face ? 

08 Je gravis les cieux : tu es là ; je descends chez les morts : te voici. 

09 Je prends les ailes de l'aurore et me pose au-delà des mers : 

10 même là, ta main me conduit, ta main droite me saisit. 

11 J'avais dit : « Les ténèbres m'écrasent ! » mais la nuit devient lumière autour de moi. 

12 Même la ténèbre pour toi n'est pas ténèbre, et la nuit comme le jour est lumière ! 

13 C'est toi qui as créé mes reins, qui m'as tissé dans le sein de ma mère. 

14 Je reconnais devant toi le prodige, l'être étonnant que je suis : * étonnantes sont tes 

oeuvres toute mon âme le sait. 

15 Mes os n'étaient pas cachés pour toi * quand j'étais façonné dans le secret, modelé aux 

entrailles de la terre. 

16 J'étais encore inachevé, tu me voyais ; * sur ton livre, tous mes jours étaient inscrits, 

recensés avant qu'un seul ne soit ! 

17 Que tes pensées sont pour moi difficiles, Dieu, que leur somme est imposante ! 

18 Je les compte : plus nombreuses que le sable ! Je m'éveille : je suis encore avec toi. 

19 [Dieu, si tu exterminais l'impie ! Hommes de sang, éloignez-vous de moi ! 

20 Tes adversaires profanent ton nom : ils le prononcent pour détruire. 

21 Comment ne pas haïr tes ennemis, Seigneur, ne pas avoir en dégoût tes assaillants ? 

22 Je les hais d'une haine parfaite, je les tiens pour mes propres ennemis.] 

23 Scrute-moi, mon Dieu, tu sauras ma pensée  éprouve-moi, tu connaîtras mon coeur. 

24 Vois si je prends le chemin des idoles, et conduis-moi sur le chemin d'éternité 

 

 


